Mavrie

Aingi, quand la fleur printaniére
Dang lec boi¢ va ¢épanouir,
Au premier couffle du zéphyr

Elle courit avec myctére ;

Et ¢a tige, fraiche et [égére,
Sentant con calice ¢ouvrir,
Jusque dang le cein de la terre

Frémit de joie et de décir.
Aingi, quand ma douce Marie
Entrouvre ca lévre chérie,

Et léve, en chantant, cec yeux bleus,

Dang lharmonie et a lumiére



Son Ame cemble tout entiére

Monter en tremblant vere lec cieux.

Alfred de Muscet (1810-1857)



